LA CROISADE
En faveur des ames du Purgatoire (1)

Dicu le veut ! Dicu le veut !
L'Europe avair frémi, 'Europe s'ébranlait !
Du donjon féodal au plus humble chalet,
S*¢levait un 22cent de noble enthousiasme 2
Dien le veut ! Dieu le veut !... Sortant de leur marasnie,
Les peuples et les rois marchaient vers 'Orient,
Car un moine au front chauve, un moine mendiant
Avait jeté sur cux sa parole inspirée ...
Les yeux baignés de pleurs, d'une voix altérée,
11 avait raconté devant les empereurs,
Des fils de Mahomet les sanglantes fureurs ;
Il avait dit comment Jérusalem la Sainte
Avait vu profaner ses temples, son enceinte ;
Comment le Golgotha, Ie plus saint de nos monts,
Avait cu sur ses flanes des antels aux démons,
Et comment les chirétiens, en ces licux pleins d'alarmes.
Versaient souvent, hélas, leur siag avec leurs larmes ...
Et les preux sc levaient en briflants escadrons....
Et les fiers chevaliers, et Ies nobles barons,
S'arrachant a-.x douceurs de leurs castels en {te.
Volaient se v esurer aux enfants du prophte.
Les vaillan's ! ils avaient sons leurs habits de fer
Des coeurs plus grands, plus forts que le monde et Penfer!
Qu'ils Etaient Heaux A voir aux heures de bataille,
Intrépides, frappant ct d'estee et de taille,
Donnant la mort cent fois, la recevant joyeux,
Bt portant levr martyre au pied du Roi des cicux.
Croisés, vous &tes grands ! Croisés, je vous envie
D’avoir ainsi donné votre sang, votre vie
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